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LA PETITE HISTOIRE DU JOUR
C’est l’histoire d’un salarié congédié

pour séropositivité  
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Un employeur décide de recruter
un employé en tant qu’éleveur de
chevaux. Lors de son recrutement ;
il vivait avec le VIH depuis près de
vingt ans. Avant d’être recrute
l’employé informa son employeur
potentiel qu’il était en « bonne
santé ». Quelques temps après être
soumis à un formulaire
l’employeur découvre que ce
dernier avait malheureusement
menti et qu’il était effectivement
malade. Suite à cette annonce
l’employeur décide de le licencie au
motif qu’il avait menti sur son état
de santé. Licenciement que
considère l’employé comme entant
discriminatoire.
 






 Considération qui sera validée par
le juge qui condamnera
l’employeur à verser à celui-ci un
montant équivalent à douze mois
de salaire pour discrimination
injuste fondée sur le VIH.

Tribunal du travail d’Afrique du Sud à
Johannesburg, Gary Shane Allpass c. Mooikloof
Estates (Pty) Ltd, 16 février 2011, affaire n°
JS178/09

                                                                      
Josiane BOUMO








 C’est l’histoire d’un salarié
congédié pour séropositivité 









La 
minu

te 

écon
omiq

ue

 NGOH EKOBE

Diplomate, juriste et politiste, spécialiste en

Droit International Economique.
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LA GESTION DU PERSONNEL D’UNE ENTREPRISE
SOUS L’ANGLE DE L’ECOLE DES RELATIONS

HUMAINES





L A  G E S T I O N  D U  P E R S O N N E L  D ’ U N E  E N T R E P R I S E  S O U S
L ’ A N G L E  D E  L ’ E C O L E  D E S  R E L A T I O N S  H U M A I N E S




PROBLÉMATIQUE






La mise en place de la zone de libre-échange est sans
doute l’un des événements qui créera un défi dans
l’univers des entreprises africaines si jamais les
promesses de l’ouverture des marchés nationaux
prenaient forme. A première vue, les préoccupations
peuvent tout naturellement être orientées vers la
conquête des marchés extérieures par l’adoption des
stratégies d’expansion. Toutefois, la solidité interne des
entreprises devrait être un souci, un pilier de l’ouverture
et de la concurrence féroce qui pourrait se mettre en
place. Selon SBA (SmallBusinessAct), sur une échelle de
7, les difficultés liées au management et au leadership
constituent la 5ème cause de l’échec de 50% des
nouvelles entreprises. Pour l’INSEE qui a mené une étude
en 2009 sur les principales causes de la mort des
entreprises, les carences liées au management font
partie du top 4 de son classement. Plusieurs études sur
la question mettent les défauts de management dans le
top 10 des causes de la chute d’une entreprise. On peut
donc comprendre que les réflexions sur la performance
des organisations aient accordé une place de choix à la
gestion du personnel. 

L’Ecole des Relations Humaines dont la figure
emblématique est le psychologue et sociologue d’origine
australienne George Elton Mayo, est l’une des
contributions ayant permis d’améliorer le
fonctionnement interne des entreprises. Cette Ecole qui
s’est développée en réaction aux excès de l’Organisation
Scientifique du Travail prônée par Frederick Winslow
Taylor, après une étude est arrivée à cinq conclusions
principales ci-après : Les ouvriers travaillent mieux
lorsqu’on s’occupe d’eux ; L’importance des phénomènes
affectifs ; Le travail est une activité de groupe et
l’individu tend à vouloir collaborer avec ses collègues ;
La considération contribue à la satisfaction des
travailleurs ; Le besoin d’appartenance à un groupe est
inhérent à la nature humaine.

 



Comment les responsables des entreprises
africaines peuvent-ils intégrer les préceptes de
l’Ecole des Relations Humaines dans la gestion
de leur personnel ? Telle est la préoccupation
qui guidera les prochains développements. 
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Pour ce qui est de l’intérêt des responsables pour les difficultés professionnelles et personnelles

des membres de l’entreprise, par cette approche affective, le travailleur peut partager les raisons

de son handicape tout autant que les responsables peuvent débloquer des situations contre

productives par un simple geste de rapprochement.

Les considérations sus-mentionnées relèvent des domaines de Droit dont la maîtrise n’est

habituellement pas le souci des entreprises, encore moins pour celles qui, suite à l’ouverture des

frontières, s’engageront nouvellement dans commerce extérieur. Que faire ?

S’agissant des rencontres à caractère récréatif, elles ont

l’avantage entre autres de briser des barrières inutiles entre

les responsables et les subalternes, évacuer le stress

accumulé pendant de longues heures et semaines de travail

et renforcer le sentiment d’appartenance à une famille. Fort

heureusement, certaines pratiques déjà présentes dans nos

mœurs africaines sont facilement mobilisables par les

responsables notamment, les visites à l’Occasion des

évènements heureux ou tristes.

LA MINUTE

ECONOMIQUE
Notes de NGOH EKOBE

T E C H N I Q U E S  D E  M I S E
E N  A P P L I C A T I O N  D E S

P R É C E P T E S  D E  L ’ E C O L E
D E S  R E L A T I O N S

H U M A I N E S  D A N S  U N E
E N T R E P R I S E




A- L’organisation des évènements et/ou cérémonies
récréatifs ainsi que l’intérêt des responsables pour
les difficultés professionnelles et personnelles des

membres de l’entreprise. 





I. IL EST IMPORTANT POUR LES ENTREPRISES DE DISPOSER D’UNE
EXPERTISE CAPABLE DE SAVOIR DÉTECTER LEURS PROBLÈMES ET
BESOINS SPÉCIFIQUES.

A- LA FORMATION CONTINUE DU
PERSONNEL, L’AMÉLIORATION
DU CADRE ET DES CONDITIONS
DE TRAVAIL AINSI QUE L’OCTROI
DES DISTINCTIONS
HONORIFIQUES.

Les  notes  de  NGOH EKOBE

En ce qui concerne le souci de la formation
continue du personnel, par cette modalité,
l’individu pourrait avoir la garantie qu’il n’est
pas seulement un travailleur dans une
structure, mais au contraire qu’il fait partie d’un
projet prenant en compte son avenir. Sa
loyauté et sa détermination sont ainsi fortifiées.

Relativement à l’amélioration du cadre et
des conditions de travail, conformément
aux résultats obtenus lors des études
menées par Elton Mayo, le confort des lieux
d’exercice de l’activité professionnelle peut
être déterminant dans le rendement des
travailleurs. 
Quant à l’octroi des distinctions
honorifiques aux personnels qui s’illustrent
positivement, il s’agit d’une preuve de la
reconnaissance, de l’appréciation de leur
travail, élément pouvant créer une
concurrence saine au sein de l’entreprise et
améliorer le rendement. 

Les notes de NGOH EKOBE 



LA NÉCESSITÉ DU RECOURS
À L’EXPERTISE POUR
AMÉLIORER LA MISE EN
PRATIQUE DES
ENSEIGNEMENTS DE L’ECOLE
DES RELATIONS HUMAINES
AU SEIN DES ENTREPRISES.

Avec l’application des règles issues de

l’Organisation Scientifique du Travail, le

recrutement des personnels relevant des

services de ressources humaines se fait de

plus en plus sur la base des spécialités

académiques relevant de la catégorie

management ou ressource humaine. Si on ne

peut nier le fait que ces parcours

académiques sont enrichis des

enseignements issus des disciplines comme

la sociologie ou la psychologie, il est parfois

nécessaire de directement recourir aux

spécialistes des deux disciplines sus

évoquées. Aussi, les chefs d’entreprise

devraient élargir l’assiette de la gestion du

personnel aux psychologues, sociologues,

politologues etc.

A défaut de disposer de façon permanente

de personnels divers et variés au sein de

services en charge des Ressources

humaines relevant des spécialités que nous

avons évoqué plus haut, les entreprises

pourraient recourir à leur expertise

ponctuelle. Cette approche a le mérite de

faire en sorte que les chefs d’entreprises

disposent d’une expertise épargnée de

l’aveuglement de la routine et pouvant

apporter un regard neutre et nouveau.

 
Même si à tort ou à raison, l’argument de

l’insuffisance des moyens financiers est

très souvent avancé par les entreprises

africaines, le constat pour beaucoup

d’entreprises est que les préoccupations

liées à l’épanouissement du personnel

sont souvent reléguées au second plan.

Quoi qu’il en soit, les chefs d’entreprises

devraient suffisamment intégrer le fait

que la durabilité et l’efficacité d’une

structure reposent à plusieurs égards sur

la gestion du personnel. Il est par

conséquent vital d’accorder une bonne

partie de ses investissements sur les

conditions psychologiques et sociales de

ce dernier car, elles sont un pilier

incontournable de la solidité de

l’entreprise sur le long terme. Malgré son

importance, la rémunération n’est pas le

seul élément de motivation des

individus.
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Il s'est tenu à kinshasa ce 28 Octobre la Conférence Internationale EWI, ayant pour
Marraine Madame La Ministre Ngoné NDOYE. Qui est l'Ex-Ministre des sénégalais de
l'extérieur et un des Membres d'Honneur du Comité de Parrainage Empowering
Women International.
L'enjeu était de soutenir et encadrer les initiatives portées par ces femmes, qui
inversent de manière progressive et irréversible la tendance qui participe à modifier
l’image de l'Afrique aux yeux du monde. 
L'ambassadeur Cheick KEITA , membre d'honneur a animé le pannel sur la
construction des partenariats PPP dans le leadership et les initiatives de la femme
Africaine. Il a été couronné par l' award du leader Panafricain de l'année.

L'AMBASSADEUR CHEICK KEITA COURONNÉ PAR 
L' AWARD DU LEADER PANAFRICAIN DE L'ANNÉE

K I N S H A S A -  R D C

N E W S L E T T E R  N ° 9 5
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Embaucher des salariés au tout
début d'une aventure
entrepreneuriale peut s'avérer
risqué et coûteux. « C'est plus
rassurant d'avoir recours à des free-
lances le temps de voir si le projet
se confirme ou non. Ça permet de
limiter les risques », confirme Jean-
David Chamboredon.
Autre option, avoir recours à des
stagiaires pour certaines missions. «
C'est vrai que les stagiaires peuvent
représenter une ressource qui n'est
pas très chère mais on ne crée pas
une entreprise uniquement avec
eux. C'est plus de l'appoint, le
temps d'avoir les fonds pour
recruter des profils plus
expérimentés », explique Benoist
Grossmann d'Eurazeo.

Si l'entrepreneur a d'ores et
déjà un ou plusieurs clients,
l'autre solution peut
également de se focaliser sur
la demande spécifique du
prospect pour en retirer un
certain gain financier. « Le
produit sera adapté à ce
client précis mais l'objectif est
de passer ensuite à l'échelle,
grâce à l'argent obtenu, avec
un produit ouvert à plus de
clients», met en avant Marwan
Elfitesse, responsable des
programmes Start-up à
Station F.

PROPOSER DES ACTIVITÉS
DE CONSEILS OU DE
SERVICE

Lors de la création d'une entreprise,
il est souvent indispensable de
confronter son idée aux besoins du
marché. Pour cela, plusieurs options
sont possibles telles que réaliser
une étude de marché. Mais,
commander une telle étude auprès
d'un cabinet spécialisé nécessite
une certaine somme allant jusqu'à
plusieurs milliers d'euros. « Une des
solutions peut être de passer par
une junior entreprise. Ce sont des
associations étudiantes implantées
dans les établissements
d'enseignement supérieur et qui en
réalisent pour des tarifs très
raisonnables », explique Jean-
David Chamboredon, d'Isai.

PENSEZ À DES OUTILS ÉCONOMES RECOURIR À DES STAGIAIRES OU
FREE-LANCES




Une liste de 5 conseils pour se lancer dans l'aventure entrepreneuriale, même
si vous n'avez que peu de fonds.



C O M M E N T  L A N C E R  S O N  E N T R E P R I S E  S A N S  A R G E N T  ?

Il n'est pas forcément
nécessaire de lancer son
entreprise depuis son
garage pour réussir. Mais
investir dans la location de
locaux dès le départ n'est
pas forcément utile. « Au
tout début de l'aventure
entrepreneuriale, au stade
encore de l'idée, beaucoup
de start-up démarrent dans
les salons des associés et
c'est suffisant », précise
Jean-David Chamboredon,
président d'Isai.

Mais une fois que le projet
avance et que la phase
d'exécution de l'idée est
entamée, il devient alors
intéressant de rejoindre un
incubateur ou de trouver des
locaux proches d'autres
entrepreneurs. « Cela permet
d'être entouré, d'obtenir des
conseils de chefs d'entreprise
qui ont pu passer par les
mêmes étapes. Cela permet
de se sentir moins seul
également même si ça
représente un coût financier
», affirme Benoist Grossmann,
CEO du fonds
d'investissement Eurazeo.

D'autres aides financées
notamment par Bpifrance ou
par les collectivités locales,
telles que des avances
remboursables ou des
subventions, sont également
accessibles et peuvent
représenter un vrai coup de
pouce financier au démarrage
d entreprise. « Ce n'est pas
très difficile de les obtenir.
Cela nécessite surtout
beaucoup de processus
administratifs mais il existe des
cabinets spécialisés. Ils
prennent 10 à 15% de l'argent
récupéré mais je pense que ça
vaut le coup car ça représente
un vrai gain de temps »,
affirme Benoist Grossmann,
d'Eurazeo.

NE PAS LOUER DE LOCAUX
DÈS LE DÉBUT

SOLLICITER LES AIDES
DISPONIBLES
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FIFI MASUKA SAINI

Il y a là un besoin de participer

à la diversification des activités

économiques de la province.

L'agriculture et le tourisme

dans les cinq territoires de la

province offrent les meilleures

perspectives de développement.

GOUVERNEUR A.I PROVINCE LUALABA- RDC

https://www.facebook.com/MasukaFifi?__cft__[0]=AZV9HbJ5tmmXYMZ_3GsCIbfzzQpdAlDJcpES2FeWIAVYUwFhTyZwcaox0Hqck0mOUAh2N3ZbqCGK2Ln8gSl-oQEEo6vUxfZ6JkPhktDoao6fpIH5bsH2V_1LhyzXcymT5WMLSXY1tm2iC5JV3FuSJiNhLWP3NjpiYbPDy1tAkULarg&__tn__=%2Cd-UC%2CP-R


A la naissance de
la province, le

plan stratégique
triennal de

développement
2016-

2018 et le plan
quinquennal

actuel [2018-2023]
ont soul igné

l 'urgence de se
concentrer

sur le tourisme et
l 'agriculture

comme moteurs
économiques.




INVESTIR AU LUALABA






NAISSANCE DE LA PROVINCE DE
LUALABA








La province du Lualaba a été créée en 2015 à part ir
de certaines part ies de la province du Katanga,
anciennement du distr ict  du Lualaba,  du distr ict  de
Kolwezi  et  de la v i l le de Kolwezi  administrée de
manière indépendante.

Lualaba partage des front ières avec les provinces de
Lomami et Kasaï-Central  à la Nord;  les provinces du
Haut Lomami et du Haut-Katanga à l 'est  ;  les
la Républ ique d'Angola et la Républ ique de Zambie
au sud ;  et  la Républ iquede l 'Angola à l 'ouest .

source: www.lualaba.gouv.cd 

https://www.facebook.com/MasukaFifi?__cft__[0]=AZV9HbJ5tmmXYMZ_3GsCIbfzzQpdAlDJcpES2FeWIAVYUwFhTyZwcaox0Hqck0mOUAh2N3ZbqCGK2Ln8gSl-oQEEo6vUxfZ6JkPhktDoao6fpIH5bsH2V_1LhyzXcymT5WMLSXY1tm2iC5JV3FuSJiNhLWP3NjpiYbPDy1tAkULarg&__tn__=%2Cd-UC%2CP-R


Le projet commence à Kolwezi,
ville principale de la province du
Lualaba en RD Congo à la
jonction RN39 et se termine à
Solwezi, ville principale de la
province du nord-ouest de la
Zambie à la jonction T5. Le
projet s'étend à l'est jusqu'à
Chingola dans la province de
Copperbelt en Zambie, puis les
frets et les passagers peuvent
continuer vers le sud jusqu'au
port de Durban en Afrique du
Sud, puis vers le nord jusqu'au
port de Dar es Salaam en
Tanzanie.




Actuellement, l'efficacité du dédouanement
à Kasumbalesa (D.R.Congo – poste frontière
de Zambie) est faible. Les camions de fret
doivent poncer une longue semaine
d'attente pour le dédouanement. La
construction du corridor de transport du
projet Kolwezi – Solwezi améliorera
beaucoup plus les conditions de transport
en RDC et en Zambie et favorisera le
développement du commerce économique
international pour les deux pays.

De nombreuses options de l'axe de la route
ont été étudiées. Le dernier ou l'optimum,
montre que le kilométrage de la route est
d'environ 237 Km. La section RDC est de
116 Km et la section Zambie est de 121 Km. 

La route est à deux voies
avec deux voies asphaltées,
conçue pour une durée de

vie de 20 ans.



Le type de projet est PPP
(Partenariat Public Privé),
financement par système
BOT (Built Operate and

Transfer). Le montant de
l'investissement du projet est

estimé à environ 450
millions de dollars US, dont

370 millions pour les
aménagements routiers et

de circulation. La période de
récupération est d'environ 5

à 8 ans.



Les revenus financiers du
Projet proviennent de la
perception des droits de

péage ainsi que des douanes
et des parkings pour les

véhicules de passage. Les
principales dépenses du

projet sont les dépenses de
maintenance et de gestion

de l'exploitation.







POURQUOI INVESTIR
 DANS LA PROVINCE DE LUALABA ?










OPPORTUNITÉ DANS LE CORRIDOR DE TRANSPORT

KOLWEZI (RDC) À SOLWEZI (ZAMBIE)




L'AGRICULTURE

La mise en place dans chaque territoire de la Province de parcs agricoles tel
que prévu dans le plan quinquennal de développement du Lualaba (2019-
2023) afin d'augmenter la Production de Maïs d'une part, et d'autre part,
contribuer à la réduction forte dépendance vis-à-vis des pays d'Afrique
australe, nécessite des financements conséquents pour y parvenir, d'où le
développement des projets ci-dessous :

1. Création de Parcs Agricoles de 5 000 hectares de Maïs dans chaque
territoire de la Province plus les deux communes ;
2.Mise en place d'un moulin à farine d'une capacité de 250 tonnes par
jour ;
3.Etablissement d'une pisciculture semi-industrielle sur le fleuve Congo ;
4.Mise en place d'une riziculture mécanisée.



LE POTENTIEL TOURISTIQUE DU LUALABA
CONTIENT 74 SITES LACS CHUTES D'EAU,

CASCADES, PLAGES GROTTES ET AUTRES LIEUX
MAJESTUEUX.










La province possède un éventail de caractéristiques naturelles et artificielles, notamment des
grottes, des cascades, des chutes d'eau, des lacs et des barrages. Un programme pilote visant
à accroître le tourisme à Lubudi s'étendra plus tard à d'autres juridictions.

Le potentiel touristique du Lualaba contient 74 sites lacs chutes d'eau, cascades, plages
grottes et autres lieux majestueux.

La RDC et en particulier la province du
Lualaba ont des opportunités de servir le
marché mondial avec une extraction et
une gestion intelligentes du cobalt et du
cuivre. La ville de Kolwezi est le moteur
de l'économie du Lualaba et abrite la
plupart des industries minières lourdes
de la province. exemple – TFM, KCC,
MUMI, SICOMINES, GECAMINES,
KAMOA, COMMUS, etc. La ville est
également rapidement reconnue comme
la capitale mondiale du cobalt. Cela ne
fait qu'ajouter à la réputation de la ville
en tant que plaque tournante des
opportunités commerciales.

La production passée de tous les
produits extraits dans tout le Katanga a
atteint un pic de 470 000 tonnes.
Aujourd'hui, l'objectif est d'atteindre le
million de tonnes dans la province du
Lualaba. C'est un indicateur de la vitalité
et de la prospérité de l'industrie minière
en général.

OPPORTUNITÉS MINIÈRES
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